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Le nouveau président du
Nigeria, Muhammadu Bu-
hari, a affiché hier sa vo-
lonté de reprendre la
main contre les islamistes
de Boko Haram, réclamant
à ses pairs de la région le
commandement de la fu-
ture force régionale pen-
dant toute la durée de
« l'effort de guerre ».LORS d'un sommet àAbuja réunissant les pré‐sidents des autres payscontributeurs de cette co‐alition militaire ‐ le Came‐roun, le Tchad, le Niger etle Bénin ‐, le chef de l'Étatnigérian Muhammadu Bu‐hari s'est opposé à l'idéed'un commandementtournant de la force tousles six mois entre les cinqpays. La Force d'interventionconjointe multinationale(MNJTF) en discussionhier doit être dotée de8.700 militaires, policierset civils, et son quartiergénéral sera installé àN'Djamena, la capitaletchadienne. Il était déjàentendu qu'elle seraitcommandée à son lance‐ment par un général nigé‐rian, Tukur Buratai.« Le Nigeria doit conser‐ver le commandement dela MNJTF durant l'ensem‐ble de la durée de l'effortde guerre », a estimé M.Buhari.Un commandementunique améliorera « l'ef"i‐cacité de la stratégie mili‐taire, dans la mesure où leNigeria va fournir le grosdes troupes et où le prin‐cipal théâtre des opéra‐tions se situe sur le solnigérian », a‐t‐il insisté.Ces derniers mois, irritépar la passivité de Good‐luck Jonathan, le précé‐dent président nigérian,face à la menace de BokoHaram sur la stabilité ré‐gionale, le Tchad avaitpris l'initiative des princi‐pales opérations mili‐taires dans la région du

lac Tchad. L'intervention de M. Bu‐hari con"irme le change‐ment de ton à Abuja sur ledossier Boko Haram de‐puis que l'ancien général apris ses fonctions le 29mai. Pendant sa cam‐pagne, il s'était déjà en‐gagé à vaincre la longueinsurrection qui a fait plusde 15.000 morts depuis2009. Sitôt investi, il a visité sesalliés au Tchad et auNiger. Puis il s'est renduau G7 en Allemagne leweek‐end dernier pourappeler les dirigeants despays riches à le soutenirdavantage dans sa luttecontre les islamistesarmés.Il a aussi ordonné le trans‐fert du centre de comman‐dement militaire nigériand'Abuja à Maiduguri, lagrande ville du nord‐estdu pays, au cœur de l'in‐surrection. MANQUE DE COORDINA‐TION * L'activisme de M.Buhari, 72 ans, contrasteavec les années d'inactionsous son prédécesseur. « Il doit aller le plus vitepossible » pour pro"iter deson état de grâce aprèsson élection, juge l'ana‐lyste politique Imad Mes‐doua, du cabinet AfricaMatters de Londres. La création de la force ré‐gionale avait été décidéeen mai 2014, après le raptde plus de 200 lycéennesà Chibok, au Nigeria, quiavait choqué le monde en‐tier. Elle aurait dû déjàêtre opérationnelle en no‐vembre dernier, mais lesmésententes entre le Ni‐geria anglophone et sesvoisins francophones ontretardé sa mise en place.La force a été relancée enjanvier alors que BokoHaram menait des at‐taques quotidiennes dansle nord‐est du Nigeria etcontre les territoires fron‐taliers du Cameroun, duNiger et du Tchad.Boko Haram a depuis faitallégeance, en mars, à l'or‐ganisation jihadiste Étatislamique (EI), qui

contrôle un vaste terri‐toire à cheval sur l'Irak etla Syrie.Devant cette escalade, lespays de la région, Tchaden tête, étaient intervenusmilitairement, mais enordre dispersé. La MNJTFdoit prendre le relais, sousune forme plus organiséeet avec le soutien del'Union africaine.Le Tchad et le Nigers'étaient notammentplaints d'un manque decoordination avec l'arméenigériane, et d'avoir étéempêchés de conduire desopérations en profondeuren territoire nigérian.Les insurgés ont cepen‐dant subi de sérieux re‐vers, perdant le contrôlede plusieurs localités stra‐tégiques dans le nord‐estdu Nigeria et sur les rivesdu lac Tchad. Mais Boko Haram a ré‐cemment démontré quesa capacité de nuisancedemeurait élevée: depuisl'investiture de M. Buhari,le groupe a multiplié lesattaques dans le nord‐estdu pays, faisant au moins109 victimes.Le quartier général de lanouvelle force coûteraquelque 30 millions dedollars durant les 12 pro‐chains mois, a indiquémercredi Sanusi ImranAbdullahi, chef de la Com‐mission du Bassin du lacTchad.Selon des experts, l'atti‐tude du nouveau prési‐dent nigérian rassure entout cas la communautéinternationale.« L'engagement sans pré‐cédent du G7 à soutenir lepays ‐ dont les modalitésdoivent encore être misesau point ‐ montre que lesdirigeants internationauxont une grande con"ianceen M. Buhari », estimeMalte Liewerscheidt, ana‐lyste Afrique chez VeriskMaplecroft. Selon lui, « un soutien in‐ternational accru sera cru‐cial pour l'effort à longterme nécessaire pourbattre l'insurrection isla‐miste ».
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Le président du Nigeria, Mohamadou Buhari (2e à gauche), et ses pairs.
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